










bilatérales et dont l’agenda politique devrait en principe être plus large et ne devrait pas subir 
les distorsions des confl its conjoncturels. 

Mais il ressort de l’analyse des initiatives parlementaires des conclusions très différentes: 
l’intérêt pour le Maroc est d’une manière générale centré sur les affaires intérieures et de  justice 
(y compris la gestion des frontières) et les migrations: le phénomène de l’immigration y apparaît 
surdimensionné surtout en ce qui concerne l’immigration irrégulière ; l’interdépendance 
économique y est au contraire sous-représentée ; une attention prioritaire est accordée au 
confl it du Sahara Occidental ; la société civile et les droits humains sont pratiquement absents 

des débats ; et la visibilité de la coopération espagnole au développement y est aussi assez rare.   
Figure 6. Thèmes généraux des initiatives relatives au Maroc, présentés à la chambre des députés 

(VIIIª législature, 2004-2008)

Fonts: Moteur de recherche des initiatives de la Chambre des députés, BDPEX. Elaboration 

propre

IV. CONCLUSIONS

L’analyse des indicateurs présentés ici, met en lumière l’augmentation signifi cative de 
l’interdépendance entre les deux voisins qui jusqu’à il y a à peine deux décennies vivaient 
éloignés l’un de l’autre. Ce que les faits ne confi rment pas tout à fait, cependant, c’est la 
seconde partie de l’hypothèse selon laquelle ce « matelas d’intérêt » toujours plus important 
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devait favoriser le jeu coopératif  et réduire les risques que tout litige dérive finalement en 
différend politique ou militaire. La crise bilatérale 2001-2003, dont le point culminant fut 
l’occupation marocaine de l’îlot du Persil en juillet 2002, a clairement montré les limites de 
cette interdépendance comme la panacée pour gérer les tensions entre les deux pays dont 
le cadre bilatéral comprend des sujets tabous comme la revendication marocaine sur Ceuta 
et Melilla. Bien que provoquée par le refus marocain de renouveler l’accord de pêche avec 
l’UE, cette crise a fini par polluer l’ensemble des relations bilatérales et remit sur la table 
les désaccords relatifs à la question du Sahara Occidental ou la lutte contre l’immigration 
clandestine. Les contentieux ont de nouveau dominé l’agenda bilatéral. 

Face à cette réalité contradictoire, deux agendas discordants coexistent actuellement dans 
le débat politique interne espagnol. D’une part, le discours plus ou moins volontariste  du 
gouvernement et du Ministère des Affaires Étrangères et de Coopération tient à mettre l’accent 
sur les progrès réalisés dans la création d’un réseau plus dense de connexions dans divers 
domaines (commerce, investissements, immigration, coopération au développement), mais 
élude les aspects les plus controversés ou épineux des relations bilatérales. D’autre part, l’activité 
parlementaire – et plus particulièrement l’exercice du contrôle de l’exécutif  que réalisent les 
différents groupes politiques à la Chambre des députés- dessine une carte mentale des relations 
avec le Maroc plutôt dominée par une interdépendance négative.  Ce sont les problèmes liés à la 
contiguïté territoriale et à la sécurité qui y sont soulignés plutôt que des intérêts communs 
et les multiples domaines de coopération existants, ce qui confirme d’une certaine manière 
la persistance d’une vision de voisinage assez classique, assez géopolitique. Bien que depuis 
des décennies on ne cesse de parler du besoin de surmonter cette conception territoriale et 
stato-centrée prétendument obsolète9, il n’en demeure pas moins que ce sont en priorité les 
pays voisins qui continuent à être touchés par les processus de sécurisation10. Le problème de 
ce discours pessimiste, et même fataliste, vient du fait que les thèmes surdimensionnés de 
façon récurrente agissent comme des miroirs déformants et conditionnent la perception de 
l’ensemble des relations bilatérales. Une bonne compréhension de l’interdépendance complexe 
existante aujourd’hui entre l’Espagne et le Maroc ne peut qu’emprunter une voie médiane.

9 DEL ARENAL, C. «En torno a la noción de vecindad en las relaciones internacionales», en DEL ARENAL, 
C. (coord.): Las relaciones de vecindad. Universidad del País Vasco, Bilbao, 1987, pp. 19-26. 

10 On entend par securisation : «le processus discursif par lequel une compréhension intersubjective est 
construite au sein d’une communauté politique pour traiter quelque chose comme une menace existentielle à un 
objet référent estimé, et pour permettre la demande des mesures urgentes et exceptionnelle pour faire face à la 
menace». BUZAN, B., WAEVER, O., Regions and Powers: The Structure of International Security. Cambridge 
University Press, Cambridge, 2003, p. 491.
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